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Hartza dans
le jardin de la Villa
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1-La bête de
la montagne


C’est aujourd’hui le premier soir des vacances scolaires de
février. Le ciel est blanc et l’air est frais. Je pense qu'il va
encore neiger cette nuit. Je guette avec impatience l’arrivée
de Maïa derrière le carreau, avec René mon perroquet sur l’épaule.
Comme moi, mon oiseau aime beaucoup Maïa, malgré les blagues
qu’elle peut lui faire.



Ce soir, c’est l’anniversaire de son papy, le papou
d’Aritzakun, qui m’a sauvé quand j’étais tombé dans
l'enclos des cochons durant les derniers congés d’Halloween.
Je lui en suis reconnaissant, même si Maïa n’en dit pas toujours du
bien.



Le vieux grand-père s’est souvent lamenté à cause du mauvais
comportement de sa petite-fille. Du coup, Maïa se faisait punir,
quand il se plaignait de son attitude. Sa mère, infirmière
libérale, l’a laissée longtemps à toutes les vacances dans la
maison isolée du vieil homme.



Marissa n’a pas le choix, elle est toujours sur les routes pour son
travail. Un jour, elle a bien dû trouver une autre solution pour
faire garder Maïa, car ma cousine ne souhaitait plus aller chez son
grand-père et lui, ne voulait plus la surveiller. Il faut dire que
Maïa peut être intrépide et imprévisible. Le brave homme n’en
pouvait plus et prétendait qu’il avait assez de cheveux blancs sans
qu’on lui en rajoute encore.



Donc, Maïa a été inscrite au centre de loisirs du mercredi et des
petites vacances. Moi, je vais souvent avec elle. Ma grand-mère
assure que c’est bien d’être avec d’autres enfants. C’est vrai
qu’on ne s’ennuie plus lors des congés scolaires. Nous faisons du
sport, de la cuisine, des jeux et du bricolage, ce que Maïa
apprécie.



Du coup, l’été prochain, Maïa est d’accord pour aller un mois en
colonie à Biarritz, dans un ancien château ayant appartenu à un
Lord anglais. Ma cousine pense qu’il doit être hanté avec des
oubliettes ou des passages secrets. J’ai dit que j’irai sûrement
aussi pour profiter de la mer, mais pas toutes les vacances, car
j’adore lire, rester à la maison avec René, ou me promener avec ma
grand-mère.



En vérité, j’aime prendre mon temps, sans que rien me soit imposé.
En plus, au gîte d’étape, j’aide un peu ma mère en emmenant les
touristes à leur emplacement de tentes ou de caravanes avec René
sur mon épaule.
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